Notions et  outils à connaître en 3ème
Oui, oui….A CONNAITRE ABSOLUMENT.
Argumentation. 
Production de discours visant à convaincre ou persuader un auditoire. Résultat de cette production. 

Auteur. 
Celui qui produit texte ou image. L’auteur est du domaine de la réalité sociale, par opposition au narrateur dans un récit, qui est construit par le texte. 

 Champ lexical. 
Ensemble de mots ou expressions se rapportant à un même thème ou à un même univers.
Complément d’agent. 
Complément d’un passif, introduit par les prépositions par ou de. 

Complément circonstanciel. 
Complément de phrase, que l’on peut supprimer ou déplacer. 

Connecteur logique. 
Mot ou locution de liaison qui peut introduire un rapport logique entre des énoncés. 

Description. 
Production de discours rendant compte des composantes et caractéristiques d’un objet quel qu’il soit (être, chose, ensemble complexe). Résultat de cette production. 

Destinataire. 

Dans la communication, celui à qui est destiné le message. 

Dialogue. 
Ensemble de répliques qu’échangent des personnages. La présentation typographique du dialogue est différente s’il fait partie du récit (guillemets qui le bornent, tirets pour signaler les changements d’interlocuteurs) ou s’il appartient au théâtre (alinéas précédés des noms des personnages, et parfois de didascalies). 

Didascalies. 
Indications scéniques données par le producteur du texte, et qui permettent d’imaginer, à la lecture de la pièce de théâtre, ce que voit le spectateur. 

Discours. 
Toute mise en pratique du langage dans une activité écrite ou orale. 

Formation d'un mot (préfixe, radical, suffixe) cf cours sur les dérivés ou « la dérivation »
Types de discours. 
Suivant les finalités de l’énonciation, les discours adoptent des dominantes différentes : c’est en ce sens qu’on parle ici de discours narratif, descriptif, explicatif, argumentatif, pour les formes les plus évidentes. 

· Le discours narratif rapporte un ou des événements et les situe dans le temps. 

· Le discours descriptif vise à nommer, caractériser, qualifier. 

· Le discours explicatif cherche à faire comprendre. 

·  Le discours argumentatif valorise un ou plusieurs points de vue, une ou plusieurs thèses. 

On peut trouver divers types de discours dans un même texte. 

Ellipse narrative. 
Procédé qui consiste à omettre volontairement une étape dans la narration d’événements. 

Emetteur. 
La personne (individuelle ou collective, humaine ou figurée) qui émet un message ; à distinguer de l’auteur d’un texte, avec lequel généralement il ne se confond pas. 

Enoncé. 
Résultat de l’énonciation, quelle que soit sa dimension (phrase ou texte). 

Explication. 
Production de discours visant à analyser et faire comprendre un processus. Résultat de cette production. 

Famille d'un mot : ensemble de mots ayant le même radical ; exemple : bois, boiserie, boiser, déboiser etc.

Figures de style (comparaison, métaphore etc.)


Formes de phrases. 
Une phrase est obligatoirement soit à la forme affirmative soit à la forme négative. 
On dit qu’une phrase est à la forme négative lorsqu’elle comporte une négation simple ou composée. La phrase affirmative se définit par le fait qu’elle ne comporte pas de marque négative. 
Une phrase est à la forme emphatique quand un mot ou un groupe de mots est mis en relief par sa place inhabituelle ou par une tournure grammaticale qui l’encadre ou le présente. « c’est Paul qui a mangé tout le chocolat ».

Formes de progression dans le texte*. 

On distingue trois sortes de progressions, suivant lesquelles s’enchaînent les informations dans le texte. 
On les appelle progressions thématiques : 

· La progression à thème constant : le thème reste le même, mais une série de propos apporte des informations différentes ; 

· La progression linéaire : le propos du premier énoncé devient le thème du deuxième, le propos du deuxième énoncé devient le thème du troisième, et ainsi de suite ; 

· La progression à thème éclaté : les différents thèmes se rattachent à un même thème qui les englobe tous.
Genre. 
Grande catégorie de texte, définie par des propriétés de forme ou de sens. 

Les grands genres littéraires sont : le roman, le théâtre, le documentaire, la poésie 

Les genres ne sont pas exclusivement littéraires : article de presse, ouvrage documentaire, lettre etc. 

Groupe nominal. 
Groupe de mots organisés syntaxiquement autour d’un nom. Le groupe nominal minimum est constitué par le déterminant et le nom commun. 

Histoire. 
Contenu du récit. Les principaux éléments qui font l’histoire sont le temps, le lieu, les personnages, les événements. 

Modalisation. 
Désigne le degré d’adhésion du sujet à ce qu’il énonce (certitude, incertitude, prise de distance etc.). Les moyens linguistiques de la modalisation sont variés: verbes modaux (pouvoir, devoir…), verbes à valeur modale (sembler, paraître…), valeurs et modes verbaux (conditionnel, subjonctif), adverbes (peut-être, certainement…), adjectifs qualificatifs (certain, probable, possible, improbable…), guillemets (vous avez la « solution » ?), intonation, etc. 

Narrateur. 
Celui qui raconte. Le narrateur appartient au texte, par opposition à l’auteur . 

Les types de narrateur : interne, externe, omniscient

Narration. 
Production de discours rapportant des événements. Résultat de cette production. 

Niveaux de langage ou registres de langue
On admet en général trois niveaux de langage : le niveau soutenu ou châtié, le niveau courant ou neutre, le niveau familier. Ces différents niveaux de langage, qui renvoient à une situation de communication, sont donc tous trois acceptables, pourvu qu’ils soient en accord avec la situation donnée. On emploie aussi l’expression " registres de langue". 

Personnage. 
Personne fictive représentée dans une œuvre, à ne pas confondre avec la personne réelle. 

Phrase. 
Structure grammaticale de l’énoncé minimal (il n’est pas de plus court énoncé que la phrase). Elle est ponctuée à l’oral par une forte pause de la voix. A l’écrit, elle est délimitée, dans les conventions actuelles de la ponctuation, au début par une majuscule et à la fin par un point. La P minimale= S + V  
Phrase simple. 
Phrase ne comportant qu’une proposition. On ne peut pas distinguer la phrase simple de la proposition indépendante. 

Phrase complexe. 
Phrase comportant plusieurs propositions, jointes par juxtaposition, coordination ou subordination. 

Phrase non verbale. 
Phrase ne comportant pas de verbe. Cette appellation inclut la phrase nominale, mais aussi les phrases constituées d’autres mots que le verbe et le nom. 

Phrase verbale. 
Phrase comportant un ou plusieurs verbes. 

Point de vue. 

· Dans le discours descriptif, angle de vue : situation particulière d’où regarde celui qui décrit. 

· Dans le discours narratif, angle selon lequel on raconte. L’expression est alors synonyme de focalisation. Dans la focalisation externe, le regard du narrateur est objectif et s’en tient aux apparences, il en dit moins que ne sait le personnage ; dans la focalisation interne, le narrateur ne dit que ce que sait le personnage ; dans la focalisation zéro, (ou point de vue omniscient) le narrateur en sait et en dit plus que ce que savent les personnages. 

· Dans le discours argumentatif, point de vue signifie opinion, thèse que l’on défend. 

Propos. 
Dans une phrase, désigne l’information nouvelle par rapport à l’information de départ. Ce qu’on dit du thème. 

Proposition. 
Groupe de mots organisé autour d’un verbe et qui constitue une unité de base de la phrase. 

Proposition subordonnée conjonctive circonstancielle. 
Proposition subordonnée introduite par une conjonction de subordination, ayant une fonction de complément circonstanciel de temps (subordonnée temporelle) , de cause (subordonnée causale), de conséquence (subordonnée consécutive), de but (subordonnée finale ), d’hypothèse ou de condition (subordonnée hypothétique ou conditionnelle), de concession ou d’opposition (subordonnée concessive), ou de comparaison (subordonnée comparative). 

Proposition subordonnée conjonctive complétive. 
Proposition subordonnée introduite par la conjonction de subordination que. Elle se caractérise par ses fonctions de complément d’objet, complément de détermination, sujet ou attribut du sujet. 

Récepteur. 
Celui qui reçoit et interprète un message. On le distingue du destinataire : on peut être récepteur d’un message qui ne vous était pas destiné. 

Récit. 
Enoncé dans lequel les différentes formes de discours sont mises en œuvre pour rapporter une histoire. 

 Schéma narratif 
Le schéma narratif élémentaire est la transformation d’une situation initiale par une action qui aboutit, après une ou plusieurs péripéties et un élément de résolution, à une situation finale.
Substitut du nom. 
Pronom ou groupe nominal remplaçant un nom ou un groupe nominal sous une autre forme.  

Sujet. 
Mot (ou groupe de mots) qui, sur le plan syntaxique, commande l’accord du verbe. 

Thème. 
Ce dont on parle. L’information de départ dans un énoncé. 

Tonalité (ou ton)

Se détermine par l'impression particulière qui est produite par un texte sur la sensibilité du lecteur : le tragique, le comique, le polémique, l’épique, l'ironique, le pathétique, le fantastique et le délibératif sont des tonalités.
Types de phrases. 
On classe les phrases selon les différents actes de parole qu’elles permettent d’accomplir. On distingue ainsi le type déclaratif (l’assertion), le type impératif ou injonctif (l’ordre), le type interrogatif (l’interrogation), le type exclamatif (l’exclamation). 

Valeur des temps. 
Les temps (formes verbales) présentent ce qu’ils expriment de façons différentes. Le passé simple, par exemple, s’emploie dans le récit traditionnel, pour les actions de premier plan ou limitées dans le temps, par opposition à l’imparfait utilisé pour l’arrière plan ou les actions non limités dans le temps.

Un même temps peut avoir plusieurs valeurs : le présent simple, par exemple, peut être d’énonciation de narration, de vérité générale etc.
Voix d’un verbe :  on distingue la voix active (le sujet est l’agent de l’action : le chat mange la souris) de la voix passive (c’est la « patient » qui est sujet : la souris est mangée par le chat).


Quelques « savoir-faire » indispensables.

Transformation
- Passage de la voix active à la voix passive (ou le contraire)
- Passage du discours direct au discours indirect (ou le contraire)
- Transformation d'un lien de coordination (car) en lien de subordination (parce que)
- Transformation d'une subordonnée de cause en subordonnée de conséquence
- Remplacer une subordonnée par un Groupe Nominal
- Remplacer une subordonnée par un Groupe Nominal par un infinitif

Analyse logique
- Repérer des verbes, des mots ou liens subordonnants
- Donner la nature des propositions (sub.relative, sub complétive, sub circonstancielle)
- Trouver le rapport logique entre 2 propositions (de cause, de conséquence)

Mais, attention…LA, (= là ) ce n’est qu’un aperçu !!!!!
